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LA VIE EN ROSE

Paroles : Edith PIAF / Musique : LOUIGUY

Slow Moderato
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font bais-ser les miens,Ur rir’ qui se perd sur sa bouch’, Voila le por- trait sans re- touch’, De ’homme

-mour & en mou-rir Un grand bon- heur qui prend sa place Les en- nuis, les chagrins s’effacent,Heureux,heu-
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au- quel j'ap-par- tiens. Quand il me prend dans ses bras, Il me par- le tout
-reux pour mon plai- sir.
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bas, Je la vie en ro - se, 1 me dit des mots d’a-
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- mour mots de tous les jours, Et ca m’fait quel-que cho— se,

I ps——
 — Jl—dl ’ . - o
¢ ; I3 S et f hf ﬁr’ #f
' e —
O O J |
D7
ﬂ D B DMm7 D6 L —
fe * o—|— i —y - B
y . ] ]
f. o N S Ny —
v )
3] 4
1 est en- tré dans mon cceur. ne part de bon- heur, Dont je con-nais la
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cause, Cest lui par moi, Moi lui, dans 1la vie
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I me Pa dit, la ju- ré pour la vi- e, Et dées que je Ta- per-
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- ¢ois A~ lors je sens en moi Mon ceeur qui bat. 2. Des nuits d’a-
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